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dles prtres et des autres ministres de l'Eglisp,' iale et rhnt aiidequi couvre
ainsi que leur juridiction, vient le lui. V P 1srn n

Si Jésus-Christ, dit saint Lon, a accordé aux MMo lÉenrui: a vu les années de Pierre.
autres princes le l'Eglisi des faveurs qui leur Elle ' vu aussi les jours de Pierre et les a sur-
ont été connunes avec Pierre, ce n'est qfue par passsie beaucoup, auxapplaudissement.,de
celui-ci qu'il leur a transis c qui n1 leur atout 1univers catioliî.

pas été rfusé. Le LSeigneur, ajout le êmilleine J'n I .îîim ême oilila etc donné i i

soint docteur, a voulu que Pierre fût à la tel e SAIKTEr P d'oVr'lConcle du Nican, nous
de tous les pouvoirs donns aux Aptres, afinavons aveu joie J'cinquanitèmeli1-
que par lui, coune cheft Suprêmed ldu Eglise1vcrs'ire'de l'onction sacerdotale qui alcîhsir'
enticre, il reépandit ses dons sur tout lu corp 1cs. t t s nih v'sIiaitisqui devaient plus trdi-

Et contue les membres séparés de la têteelie pamdi tahte(hin1apostolique'sur'des iil-
peuvent vivr', ain i tout ienmbre q-ui est sparetiuisiioabrablec, et tenir le gouvernail (le
de Pierre et de ses Suc'esseurs par le schisme ouIVI tbi, mye tarit dIsagesse et de frmeté dans
l'hérésie, est un mnem1ibre mort et seJpari utIt Ics temps d'extri-ie difficulté
corpes. C qeluiui n'est pas uIl troupeau de I Pi'rre, 'Maitena ille le jour du cimîqualitièîîie
n'est pas du troupeau de Jàésus-Christ ;vcar ceux umiîels'ire le Vttre consécration élis'opale.

que Jésus-'hrist soignc, guérit et gouverne, illi tsrari'rée'v'sans doute par le
les soigne, les guérit et les gouverne par Pierre, I Dieuitris-lohet très-graid, à nos temps très-
son Pasteur.t pour notre eniourgeuent et notre

Vous le savez, N. T.-C. F., l'évtque, au jour lttolitiîiî!
de sa consécration, promet de visiter lion', la luilis d'admiration, nous rendons gràt'îes
ville sainte, ou ireposnt les restes vénrs des duiltniidu-Notrn'ci-uà ésus-liristqiia

bieiiieureux Apttres Pierr et IPaul, et de rendre doini âasiiaii'sur latterre de parcourir une
compte au Souverain Ponti de sa charge pas- ct' ill si longue, si aîlablesidremplie de
torale it de Ptat de 1'Eglis qui lui est v oiitite. litîlis actions. e.aigne le soignieur noes a.r
Apost>trum lminai sitiiltis tri*idirs rsniil r i ilant delongues et tr-s-longues

lit, jt ui iîs oi jsftt '. ('/ Dol)t, H>tt/tt , iii iii' s. 1-i'iiir 't île véniérer' danls la eîiie île
ot per meialPr ip i rsi; iiti n ie,' ue(itisaimonstedreieiit,et

too mo pastorali pit, < riis ! c t- tt l'assistance divine,
sit sttumii piititibs. Cette obligation siilrside 1i'tti' iillibilité dont notre Dieu

doue au ceur di l'évîque n'iIst s seWiiulmtlijtitr a vouluique soli Eglisse jouisse quand
imposée p ar litcl cbre constilutio ilde Sixte-lleh'ilit i 'doctrine concernaat litfeu ou la
Quint, puisqu'il est constant, par les miioniumiients iîîo'aîî'
de l'antiquité, que les t'v ques l'ont toujours ac- tiii' la Vierge Iiiiinculéi'pour qui vous avez
complie, pour ii f ester que Dieu a dnné à iu uititiliale des Votre plus tend'e jeu-
Rome l pim' autté sur tout ''niivers, et au îî ess', qt' cette Vierge Imnaulée dont Vons
Pontife R oiaii la primauté sur l'Eglis' Uni-avez jîrulaié lineffable privilége, qt'Elle-
versille.aviéaglslAli'glî irr il e, et fasse triompher

A pis Votre Béatitude. Qu'Ellerv v iêsv'e obtoii'la se du
que Dieu ui avait donné, l'apütre saint Paul setrs-Saire C'eur îe Jéstîs, ce (ue nous deun
rend à JérusaI , la icité sainte, voir Pierre, le(Iins contiuî'lgmnn, savoi', que pour les an-
voir, conne lit saint Jean-Chrysostii', comuenles durant lesqu'lles nous avons vu le mai'
plus grand et plus ancin que li, et il deluira heur, nous ayons tots ensemble, avec notre
quinîze jours avec luti : Puis t anntios ii iAr-Plre tr-s-echéri, la joie ile'vol'glorieux tri-
solymm irir't etrumiti, efta uis i / lisintllenotre tsainteEgnisen!

guindcim. >(alates, 1. 15.)Notsliplorons VotriBéécon Pater'
Et plus tard, lorsque Iit're, le pthlieur gali-nulle'et Apostoliqtir lons et soi'tois les Ia'

lécu, eut planté larbre sacré de 'Evaigile' aubitants di'cette'proince.
centre lêne de l'idolatrie, dans lit vilîe des
Cézars,l lemume apltî les nations, après avoir
évangélisé la M acédonie et l'Achiaïe, se rend à
Rome, le si'gî' deI l'empire spirituel fondé par LES /O )AVES PONTIFICAUX
.Jésus-Christ, pour voir Pierre, le chef inf'aillible %W21 1I)UNS
d e l ' E g lis e ; ( >p It iit ' w ' t îO n r é r oi'î .

A l'exemple de saint Paul, tous les pastilrs, sle Buui
apirs avoir visité leurs diocèsis et anioinc ' la
parole de Dieu aux tidèles qui leur sont 'inliés,
ont répété avec joie ses paroles : porb' iet (Ytt quenoustne louvionsguère'spérer'vasi'

lomi idt', our accomplir un saint dvi r'lîs'r ' le 1 anidaseia con'enableme't r'îré'
pour voir Pierre, le vénérer, le consultîr et 'é- senti'dlus les grandes dnioiîstratiois iue la
couter. tti cté prépare pour fêter le jubilé éîisco'

Nous aussi, nous voulons obéir aiaare di eiNotretPère.
Jésus.hrist, et nous ouissons avec joie. tLt' t'ileour loiîes'orgaise, et quoi-

voyage de Rome que nous entreprenons n'est ue noulinisa'iis pas exacement le onCr'
donc pas sîulement un voyage di ionv'nanc ettIis (sui atirtdeMontréal,l'il
de pieté, c'est une obligation grave lui nousîdusprochaininus pouvons''eendant dire,
accoiupl issonîs, en nous soumettant aux consti- d'après les données que lons avons, qui'ce
tuttions générales de l'Eglise.iiili s'rarestîctablî'

En accomplissant ce pieux levoir, nous au- Mons'ign'tr ii'Sh'rb'ooke, tlégulpai
rons l'honneur e'tI'lbonheur de Ipseter' au listiît dI la lrevin'et quiirera le lié
saint Pt're, au nomi le l'Epis' 1at, u clergé et]l ge'' ai , sera port'ur dis cadeauxeli
des idles de la province de Québe , une aidUsse irlit it attis qui s'roitîîlirts à Sa Sait'
signée Ir tous les évéques, prêtres et catho- îuuî tIcs catliîues te'la lroinr''de
liques de la provinc'e, Protestant de leur prof'o
respect, d' leur amour, de leur soumision fi- i miom-Alle s'ait p'endle sithart dams
Hale au Succe'ss'r de Pier, et de leur dévoue-t it iit'statitidett fei ît tui'if''ction

ment à I'Eglise dont il est le Chef in fiailhlibl'. ''îlîes aus'iiit'siég',ît ii'te quell'
i i 1 îîuii' a i re.ut

Comptant, en toite confiance,', sur la sainte I1ii. lt5t,(iitmliagilce d'uniCad'au, sera

garde de iieu, sur la puissante protctiideeotrbie-aiméltittpa'lion.gard' tI' h iî'î, sîr l 1iuissmîte1intt'ttl'ii eIlit il. M N . N liIiirté, un tIe' os aîîîîuo-
saint Joseph et de saint(' Anne, nous avons l-iiieIs uonorai''s,iabtvtu si'cha'gernet île
solu de partir pour loie dans l si ecoi the ladesse'tdisent
mainie d'avril.'N cîtu iaî'au consiste ieu nuicalite t'or, style

dutum elt,é u , ieclii d' ématux ;la
Vous priirez pour nous, 'N. T.-C. F., tandis couple4etmetourée d'une hègeltl'tirée'(Ili Roi

quenous nous acquitterons de ci devoir de notre h)tî%,idl:tcai ueî/e/cîi'is tccipiti ; le pd est
charge 'pastorale. Demandez à la sailite Mit'ornée es anmes (le 1'l'ion-Allet et d'une se
de Dieu de nous asstster dats notre plerinage, t n sriptiomiiîipriîmtéc aitProphète Isaïe
au glorieux saint iichel et aux angts gatrdiens s isynuiniiio i'tf"i'itiut iiivuiessous

de notre Eglise le nous protéger dans Ctt itie ptdtIticalit' sont grav-es l's lignes sui-
longue route, aiu qu' ce voyage, entrepris dans vantes:PIoîtnotp'ct' 'f d t ui, i ' îîîut-
les vues de Di , lu soit pas sans pro'fit poutnritai jibi sui cujtihis, Sttt t'iwpoliii
notre iocese et peur li bien de vos lus, et iue ti SC<, titilitSDoiii1877. N'oirgna'urch
nous reveiois joyeux vers vous, quli êtes v'objet I'ctin, emaroqin rouge et doublé tic satii
de nos affections et de touite notre sollicitude' : hlati epiqué, porte su' son couvercle les armes
u ft i -pa, saltîfte/O tîdî'î Ct ' i/ietdtpu it'S NIgs et ellis ie l'rm niior-dllet unies cia

pri.1st-tltl'aindis anîbtsquis.
... ... . ... .. ... ... .. .otiM s cspéntillsque' X. îum înier L'lihi'tté

Donné à Sherbrooke, sous notre seing, le scau ie seapas rilltîlreprésenterl'iom-Allet
du dhiocse, et le coitre-seing de notre sciré''-aux 1 Vds lit Suit - Fini, it qu'il fra itses côtés

taire, le qutatre muars mil huit cenît soixanute-dlix- iîîuhîîsZîils

sept. I ('il~ærn tîIiî rrrr'm: a1 it vuoes a'nnée'tis tdeu Pierre.

+ ANTOINE, Ev. DE SHERBRooi.

Par Monseigneur,
P. F. DiuNAN, Ptre., secrétaire.

ADIESSE DU CLERGÉ ET DES FI-
DELES DE LA PROVINCE DE

QU1-E BEC.
t' r - P

Les soussignts, urchev'que vêques, pritris,
Clercs et 'itoyens de la province de Quhe, in
Caiada, profitant d'une heureuseN oasiont se

prosternent d uvant Votre Patitité et lui of-
frent leurs puluis cordiales félicitationms.

Ail milieu des calatités si nombruuseus et si
grandes qui assaillent et aflligent l'dEgli de
Jésus-Christ en ce temps, entre les umtis hcin-
uouragement et de ormsolation qui n'nt imais

!IaNqiuiJl, brille au tprimier rang t-tt ht'oiein

prit et par lu' ceur.
ci-suit le text de l'adres quit'ccolupagne

iot ru cadeîau:

A -'s Saint' PiX X, Pont/ife .1tii.

''lTu is-S , m -Ptim:,

L lt iquantième ativeesaine tde Ntre gh-
rieux Episcopat, qui Vous apporte île toutesles

ties tdu moid l iStéoiguiages d'amour des
iatholiques, permet à Vos Zouaves du Canada

du vtiir déposer aux pieds de Votre Sainutetét
leurs v'ux pour Son august p iersonne et leur

devouement au trîne de Saint-Pierre. Sépaés
lu meilleur des pères par l'inmtnensité ties
cans, arrailiés duis plus te six ans tdes
port-s du Ntian, nous ie1 nous croyonas
déliés de notre sernment dallégeance à Notre
Souv in . Less eniemis de votre Sainteté ont
pu Ifnre tomer nos armes, mais ils n'enlève-

roit deisd ntr loln lu' souvenir a u-s a-
li'' t'tii 1 tttl' îuît-lu tit eu'
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A cette époque de bouleversement social, oit Les tourmunîs, les attelages îles e les
l'erreur relive la tête et où la trahison et la gants et les souliers sont jaune et iaic, t'st
lh'heté s'allichent publiquement, nos venons à-tlre aux couleurs ti Sa Saitîté.
protester de notreI fou t de notre attachmlent Le lut de'cit envoi ist jus similîîu't du

à l'Eglise0. Et pouivons-nous troiuver plus belle flatter une vaine cuitst,és bien surtout îl
occasion d'thimer hautement nos convictions ?îmontrer à Notre Saint-Pèie Iuitlie taassqueI

Depuis cinquante ans Vous avez vu accumuleriquipge iivaget lts missionnits(Iliî'NNrdiet
sur Vos épauls lis lus hautes dignités d l'E- til tiiti'duioil-sh, i husolongs li-
glise. Deuis cinquante ans Vous avez porté 'ers dutant lesquels ils v'ttott',s iiiiiii'
haut l'étendard dit Christ. Vous avez procla- du'l'i'îaigiîed'uneî' h 'itiîlutre, couchant i

rit: la vérité, d j' l'erreur. Et apiris un la l titîihtivilthIlusîu's centain'sde
demi-siècle de combats au premier rang, le cieul illes sals ten'onttrdliii 'i'','tuîses
bénit Votre vieillEss et Lui iaccorde& d cél'- à tout's hesteilltusîti tesoltit parfois '
brer les Noces d'Or de Son pis' at. uLs pu- iltiss solitues glatis.
ples de la terre admirent ce Souverain qui est ,at''sstt(Ileînous libtiolîlus las auroit-
plus grand dans l'adversité qu'aux jours de la t tet'ildoîfint'dont nus s 'huis ci
prospérité. Mais personne mieux que ses an- lmIjth Elle-îst sigiét' î tar le clungé, lis îîîîî-
viens soldats iii petit racontr la hoit t d crei , iiiiiitésrligiesihs'5 i
la science du1 Docteur, les vertus du Pontife In-(lsolé'enunaiaitsI.
faillible. Ce que d'autres out entenu dire, nous
l'avons vu : e lue di'autes ont pen sn, nous Les eell'ttisiquitiliit strine il
l'avons tressnti encure mieux. Et, ce qui est Paiqu's, seront envoy'esiittemps it îtnî'
plus, ce Iuie d'autres ont désirt fair, nous l'a-1 iétc'ut notre' al'au du'O''àt'luNiT
vonsiaccopl endant des années trop vite Sin ti-AiIîit'Pèrii'i'IN
écoulées, nous avons eu le bonhieur d servir
Votre Béatitud'. Mais e's annés ne sufthisnt

pas à notre amour. En congé pour quelqu's
aiinnéeîs, nous soupirons apr's lt' moment oi til
nous srai donné d'endosser encore une fois notre ois 'Aileî'tj ut' ile'Saiît-Ioîita t t-
vieil u'iformie, pouir le triomphe .... pour la clergé seuliet it régili', lis ciiiiiiiialît's 1"
revanchle ! Puisse le ciel bientt exaucer nos igi-suttusmlis ti'ht'ei tilit's e
vwux ! S it o iae itC Ial1 (101 i

" Désirux d'offrir à iotre Sainhiteté un fail' avec joitttmîîun ls cNthitis di'Ali-
témoignage de notre alection tiliale, nous avo'ids uti I t i ,i t'tliuIt'

choisi un calice. Et le calice ' st-il pas l'e-u
hiême de Votr viei e tl'avez-Vous pas ai-tu-LNitéin ' tni t ht' liilu

te ties mains d \otre udivin Maitre eni montantcIuaut luitanivensaire'te'Saitisuctati'tm
surle tri'ôine id Saint-Pierre ? Qui mieux que épiscolei tiotini citt'
Vous peut répéter ces paroles tii prophète jé-circonstance ifélicitations.
mie : Acepi ci n /ttiii n uhonini l(Jer. ' De qulle sinttlière it tihi'autot
XXV, 17) ? Que ce calice, Père Bien-Aimé,tioî,ô'is SaiitPrclu i ' iil'
Vous soit le gage de la part que nous pr-.lit'uvrictlIt hus Notri'h'esouiîtSacrée
nons à Votre douleur : Erlt in signum et ('st li pou u n ii tit ujoursnuvu

in testinitiiiut (Isaïe, XIX, 2).t Mais qu'il d'admirtini't'iu
Vous soit aussi un gage de notre afflectioi, une tiomidans5ces tiMhs iluitivlistiilit1ils soliiu
preuve nouvelle de notre désir d lnousretrou- otre hhatittite aîdéjàluvil'puis t luisît t
ver tous aux pieds de Votre Sainteté : Hi l cd it'sbrller le 'iiiquimti-hit'aitii'h - irtite
noriim testumenu est (I, Cor., XXV, 11).Stcerioce;il y itt ut ais tl Nt'tt
C'est notre voeu le plus cher, c'est le voeu ode bti' fout i ciimtalu' stihtut
nos comnpatriotes, c'est le v'uil de tout l'Uni- ui tous ist iliuliIicile hi'hii liidu
vers catholique. célébrertuiet'Vtus 'ut lu' élîatiitisuini s ii

" Puisse ciecalice d'aàrh- ut r-t' chiangé purt.ltmalgre' uliiit
ýCous, avant que Dieu ne Yous appelle àlui,<tut 'otre éatitul'est parveue,intus

en un calice d'actions de gres. Puissiez-vous trouvons plusce eit de santt' Nttstt
pouvoir redire bientut, etouré de Vos Zouoav'es, t StPlnhlelus grandllitmftitit lu
ces paroles du Ii-op''hte : '/iem stlu/ritts ismiuh'consolationlu lalovilumtt-di-

a ipi<n ut noni /vuiàin iin î' 'c t sIt'.". N'W'hii'it u
constau sui ntetsmiaide naitv-u tuxtIiii 
si longue ctiitfuit l'utleitut K iitluLovielat
de la t-ert le

LS 'IlS0'Le bt des-Sit o si 'etxpesisilndeentde

flai tt ine tvaine curisité, i' ie ur'u i'tut dt ei
squipaghe .vyaet les nasslonnaule ucordola

tioni, suo-iz îperîsuadîué qui'il y t iui, autx t'xtruéîuuu-

Notusempruntons au u ludescdip- tés e la ttrre habitblestds tilliets leoeins
liOn sîaite(tiscsai-dt-aux envo'y'és M r qui sont ales l 'its, vlants Vote lprimo], qui

le-s catholiques dtic mittba atuo'vdrai e l'vngeit avec 'ousetrquibu rotite, ouht t
hileus fsrns contre ;lserséqcutioivs et les spo-

piaginste l Vo us e te n ovui vienuis dtan

Dimanche dernier, îun grad niombre t lper-
sonnes sont allées à l'arnchecé voir les ca-
d-aux destinés à Sa' Saintvté Pie IX, à l'ocea-
sion de ses nuotes d'or coiunie évuque. Ces ca-
deaux étaient exposés dans le salon et consistent
en une magnifique descent de lit, en peau d'é-
lait noir, fourrure tr's-pécieus et tris-rare ;i
un petit tapis un p-au de loup, enuit i agi-

tiquie paire dle pantouflles, une, superbe paire dle
gants .u la f:ai iu itpays, et tun ut'iiupagT d'un
miissionnair voyageant dans le Nord. Cet éq ui-

page est certaitimenî t ce qu'il y a de plus inté-
ressant à voir. La traine est tirée sur un fond
blanc cotonneux par trois chiens ont l'attelage
i-st iul mirale de patience ; car rien n'y
mîuanîqueu- . La traine porte les ustensiles de cui-
sine, la hache et he chaudières ; et sur le cité,
les peaux crues se relevent sous un lacet serré
pour couvrir la chiarge, qui Se compose le la
literie tdu missionnaire, tie sa chapelle, de ses
pauvres provisions tie bouche et de la nourriture
tIe ses chiens.

Ces cassettes, d'utni très-joli dessin, seront,

pîour cette fois, remplies de piicts d'or, produit
de la quête qui doit se faire à Pâques dans

toutes les églises de l'archidiocèse. Derrière la
traine, et tenant la corde, s'avance le mission-
naire, la raquette aux pieds, le follet plombeà i
longue mèclie i la luain, les reins serres par
la ceinture fléclhée, le is tt passé dans la
ceinture, et le capuchon suir les veux. Ses sou-
liers niiîcuiles et ses mitaines ont soulevé des
cris d'admiration. Touit e-et attelage, conduit
ainsi que nous venons de le lire, tient dans unuî
espace de trois pieds a peine sur six pouces de
large. Malgré cela, on aperioit dans le loin-
tain la surface blanche et polie dit lac des Es-
e-laves ; puis, plus loin encore, à l'autre extré-
imîité de cette mer de glace et dle froid, s'éleve un
Utedictard aux couleurs papales sur lequel on lit
h'in;st'riptionl suivatet'
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d'années. Nous rendons grâc s Dieu tous les
jours de cette admirable coistal et de la fort
santé que le ciel NOus 'olntinu idans uit sigiand

"ue Penmtteuz-nuls, t' 1'Trs-Sain t ère, puuis

que ousu n avolstuil si belle ocasion, du

domer ici ubliquument et solenuelUemnt une
nouvelli expression de nos sintiments thd'ittir-
et parfaite soumission à 'otre Suprénet Juridie-
tion et Autorité. Nous reconnaissons eu Votre
Personne Sacrée le Successeur te Pi'rre, le 'i-
taire dt Jésus-Christ, le Pasteur de tout le Trou-
peau, leîtoctesur infailible : nous adhrms diu
plus intime de notre iline et volontetilt titi votæ1t
Enseignement ; ce quoi' ' us avz ltini dans
Vos Enccycliquts it Notru Sylluse que Nous
avez conmut é au Sin tnile Œ'cmtum ue duit
Vatican, nous l'embrassons tient et unis
le croyons feriemient ; nous noutis attah s
Vous et lious N tus suivons, r t'''que nuous sa-
volns que vous avez le:ti-'s parolsde hla vie tr-
neIlle.

" lDaigne le Die Tout-Puissait, par lu Vierg
Immaculée Iule Vous avez tant huonore, par t.
glorieux saint Joseph que vous avuz puro,lamliu
Patron( le toute l'Eglise, hpar les sinut aptrs
Pierre et Paul, accorder u ncor, pour l boit-

lteurl tu monde, à Votrî tt-atitude, de loigs
jours, afin que vous puissiez,''i niré''conisii s'du
tut et de si granides angtoisss, tre téimoin du
trioipihe définitif du Saint Siege.

Veuille Votre Paternité agréer, en uette m-
morable circonstance, le tr's-luiimiible ihonage
de nos 'v'ux, de notref ilial ut tahnet tt de
nos respectueusesî' flicitattions.

"l Humblement prosternés aux piedl de
Votre Stinttté, nous implorons tous de tout
cœur la faveur de la Béniiéittionu A ostoliu.

LES ACADI:Ns

Le Munu/e r, /' tdu1 22 nuirs donne
les irse-tiements suivants sur 'oranisa-
tion parmi les Acadiuns d 'ouveau-
Iiranswick et dle Flle du Prince-Edouard :

le iur1- tde liauue paroisse a'adienne, aide
des prinllupaux Citoyens, recueille les noms de
tOus lts chiefs de finnillu, avec leut- offrande, 25
''lutins par tét, et envoie le tout à l'agent
dont il relève. Le Rév. Mlessirea F. X. Bar-
beau, curé de Kingston, 'omtéht de Kent, est
agent pour le Nuau- runswik : le Rév. S.
E. Poirier, 'itré ue Mont-Carmiel, est agunt pour
l'11- du Prin cv-Edoia rdl ; lu a sieIl.
1:irroir, cenra ýditHave Bouher, st et pour
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